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Meeker veut pénétrer le 
marché québécois du parquet

(ill, LES (ÎAliNÉ

( 'oHabord t ioa spec ia le

■ AMQUI — Lentroprise matapédionne Mocker 
Technolo0es, d’Amqui, complète présentement un 
investissement de 1 millions pour mettre en mar­
ché, à la fin d’avril, son troisième produit dans le do­
maine du bois traité, le parejuet de bois densifié, qui 
rend le tremble plus solide que l'érable ou le chêne.

Le président de .Meeker, Carl Breau, veut profiter de l’élan 
amorcé il y a deux semaines, quand son entreprise a rem­
porté le trophée Habitas innovation du Salon de l’habita­
tion de .Montréal, pour pénétrer le marché québécois avec 
son parquet.

« Le marché québécois est dur dans le domaine du par­
quet. Le prix ici est plus bas qu’ailleurs. Si <,*a réussit au 
(Québec, ça va marcher partout. 11 n’y a pas de vrai ffros- 
siste au Québec (dans ce domaine) ce qui fait que nous as­
surons nous-mêmes la mise en marehé», précise Cari 
Breau.

Les achats de parquets sont concentrés entre mai et oc­
tobre au Québec ; Meeker pourrait ensuite se tourner vers 
Boston pour tester le marché américain. M. Breau procède 
également à des essais avec des essences de b(»is d’Kuro- 
pe pour vérifier l’intérêt outre-mer.

«On a commencé à discuter de transfert technologique 
pour l’E^urope et l’Asie. .le ne veux pas devenir un fabricant 
de parquets », résume-t-il pour exprimer sa passion pour 
la recherche et le développement.

.Meeker Technologies oecupe maintenant cinq des sept lo­
caux du motel industriel d’.Amqui, où on a également déve­
loppé un vernis clair pour le bois et un revêtement multi- 
couches, qui sont déjà sur le marché. Le parquet de bois 
densifié, qui peut mettre à contribution des essences com­
me le pin et le merisier, représente toutefois l’investisse­
ment le plus important de .Meeker à ce jour.

Cari Breau se montre particulièrement exigeant sur la sé­
lection du tremble pour son parquet. 11 fait conséquemment 
affaires avec un grossiste, Sovebec, pour dénicher le 
meilleur bois de sciage disponible. Des scieries de l’Hst du 
Québec ont notamment réussi à passer le test.

« Notre procédé de fabrication est spécifique au bois mou. 
Le tremble est très uni, très blanc. 11 est poreux et \’ulnéra- 
ble au gauchissement. Le fait qu’il soit poreux, une faibles­
se, le rend par contre très facile à traiter », précise l’ingé­
nieur. L’imprégnation par trempage sous une pression de 
plusieurs tonnes au pouce carré est telle que « nous ne se­
rions pas obligés d’appeler ça du bois (...) Il y a plus de po- 
l.vinère que de bois », précise .M. Breau. l.,e durcissement est 
obtenu par cuis.son.

Le parquet de bois densifié devient conséquemment ré­
sistant aux dégâts d’eau et aux variations d’humidité, fré­
quentes à nos latitudes. Son prix est légèrement plus éle­
vé que le parquet de merisier, mais moins cher que l’érable 
ou le chêne.

Cari Breau s’attend à ce que son entreprise, dans laquel­
le le Fonds régional de solidarité du Bas-Saint-Laurent et 
Innovatech ont investi, voit sa main-d’œuvre s’accroître 
graduellement. La firme emploie l.ô personnes présente­
ment. Son chiffre d’affaires, inférieur à 1 million S. pourrait 
bien exploser.
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fart Breau. prénident de Meeker Technologies, d'.imqui.
COLLABORATION SPÉCIALE GILLES GAGNE

Lebel investit 
4M$auN.-B.
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■ RlMÈRE-I)U-Ii)l'P — Ia‘ (îroupo I.obel de Ri\ière-du-Loup. l’une 
des plus importantes entreprises indépendantes de transformation et 
de distribution de bois d’œuvre dans l’Est du Canada, investit 4 mil­
lions $ dans la eonstruetion d’une nouvelle usine de produit du bois à 
valeur ajoutée' à Kedgwiek, au Nouveau-Brunswick. La mise en chan­
tier se fera ce printemps et les travaux devraient débuter cet autom­
ne.

COLLABORATION SPECIALE REMI SEnECHAL

L6S fun6raill6S d© Louis LéV0S(JU6, qui a été archevêque de Kimouski pendant six ans de 
1967 à 1973, ont eu lieu hier en la cathédrale de Kimouski. La célébration a été présidée par l’évêque de Kimous­
ki, M" Bertrand Blanchet, assisté de plusieurs évêques québécois. Après la cérémonie, la dépouille du prélat a 
été transférée au cimetière de Kimouski où il est allé rejoindre les autres évêques décédés depuis la fondation 
du diocèse. Né à Amqui, dans la vallée de la .Matapédia, le 6'' évêque du diocèse de Kimouski avait été ordonné 
prêtre en 1932 pour prendre les destinées du di<K*èse de Kimouski le 2.'> février 1967. C. T.

Le (iroupc Lebel possède 
déjà une usine de sciage à 
Kedgwiek. « Ia> nouveau 
complexe permettra d’utili­
ser certains matériaux que 
nous produisons à cette usi­
ne de façon plus efficace, 
comme le bois court, la 
planche et le bois de secon­
de qualité », affirme le vice-président 
et directeur général du (iroupe l.ebel, 
Bruno Lebel. « Nous en ferons des pro­
duits de bois à valeur ajoutée qui ré­
pondent aux besoins particuliers des 
marchés. »

Selon le directeur des ser\ices admi­
nistratifs du Groupe Lebel, Gilles La­
marre, cette initiative cadre parfaite­
ment avec les priorités du gouverne­
ment du Nouveau-Brunswick qui en­
courage les entreprises à développer 
des produits forestiers de plus grande 
valeur. Les produits de la nouvelle usi­
ne seront expédiés vers les marchés 
canadiens et américains de fabrica­
tion de cadres de lits, de chevrons de 
toitures et de construction de maisons 
mobiles.

La mise 
en chantier 

se fera 
ce

printemps

•Ainsi, 4001)00 mètres cu­
bes de bois rond produits à 
l’usine de seiage déjà en pla­
ce seront transformés dans 
la nouvelle bâtisse de 20000 
pieds carrés. « Nous aurons 
une source d’approvision­
nement garanti de 20 mil­
lions de pieds mesure de 

planche (pmp) de bois d’œuvre pour 
exploiter la nouvelle usine sur un 
quart de travail à l’année» ajoute M. 
Lebel. Concrètement, 20 emplois se­
ront créés et 15 autres pourront s’ajou­
ter grâce à un approvisionnement ad­
ditionnel provenant des autres usines 
de la région, qui créera un second 
quart de travail. La capacité totale de 
l’usine de transformation sera de 
40 millions de pmp.

Le (îroupe Lebel, dont le siège social 
est situé à Rmère-du-Loup, a été fondé 
en 19.56 et exploite huit usines de scia­
ge et de transformation de produits du 
bois au Québec, en Nouvelle-Écosse et 
au Nouveau-Brunswick, ainsi que deux 
sociétés de camionnage. L’entreprise 
proc-ure de l’emploi à 600 personnes.

ONCOLOGUES FRANÇAIS A RIMOUSKI

Simple formalité
Cari. Thériai'lt

Collabora!ion spéciale

■ RIMOUSKI — À moins d’un revirement spectaculaire de situation, 
les administrateurs du Collège des médecins du Québec devraient, dès 
la mi-avril, donner le feu vert au recrutement des deux oncologues 
français intéressés à venir pratiquer leur profession au nouveau Cen^ 
tre de cancer de Rimouski.
Le dossier de ces deux médecins a 
franchi la semaine dernière l’importan­
te étape du comité d’examen 
des titres qui a recomman­
dé, sous conditions, la venue 
de ces deux spécialistes, se­
lon ce qu’a appris LE SO­
LEIL.

Cette recommandation 
doit, pour être officielle, 
être approuvée par d’au­
tres instances de la Corpo­
ration professionnelle des médecins 
du Québec. Les eonditions exigées de 
la part du comité d’admission se vou­
draient tout à fait acceptables.

L’équivalence des diplômes ne pose­
rait aucun problème pour l’arrivée au 
Québec de ce couple dont le conjoint 
est d’ori0ne algérienne. Les oncolo­
gues devTont effectuer un stage de 
quelques mois à Québec.

i’ius tôt cette année, la députée de 
Rimouski. Solange Charest, avait dé­
claré que le cabinet du ministre de la 
Santé et des Services sociaux du 
Québec considérait ce dossier com­
me étant près d’une conclusion posi­
tive.

Au Collège des médecins du Québec, 
Doris Prince, porte-parole du service 
des communications, confirme que le 
dossier « progresse positivement » en

attendant de recevoir l’aval du cooseil 
d’administration et du bureau du col­

lège. mais sans se pronon­
cer sur les recommanda­
tions du comité d’examen 
des titres.

Le conseil des ministres du 
gouvernement du Québec 
devTa aussi adopter un dé­
cret l’autorisant à recruter 
des médecins hors du Qué­
bec. Selon nos informations, 

Québec pourrait en profiter pour ajou­
ter d’autres spécialités médicales qui 
souffrent d’un manque d’effectif.

Il y a quelques semaines, l’ex-prési- 
dent du Collège des médecins du Qué­
bec, le D' .Augustin Roy, s’était insurgé 
de la façon dont Québec s’était pris 
pour faire progresser ce cas d’excep­
tion sur la base d’une décision télégui­
dée par le ministre Jean Rochon.

Le Centre de cancer de l’Est du Qué­
bec à Rimouski. construit au coût de 
15 millions $, devait être initialemént 
ouvert au public pour la radiothérapie 
Il y a deux ans.

Le président du Collège des méde­
cins du Québec, le O' Bernier, pourrait 
être à Rimouski vers la mi-mai poar 
donner les détails d’une décision gé­
néralement annoncée comme étMit 
déjà positive.

ACCENT *98 Pièces et Service 
ouvert le soir

<e>Hvuncsni
UNE ÈRE NOUVELLE

• Basé sur te programme HCC sautement Offre 
en vigueur jusqu'au 31 mars 1998 Modèle Accent 
3 portes PDPF à partir de 11 615$ Taux d'intérêt 
annuel de 5.1%, 178$/mois, 48 mois Sans obli­
gation au terme du contrat de location 
Kilorrtetrage 2000(Van km excédentaires Bcitm 
Valeur résiduelle 4994$ Aucun comptant 
Première mensualité exigible é la livraison, sous 
réserve de l'approbation du service de credit 
Taxes et immatriculation en sus Ne peut être 
lumete à aucune autre offre

Heureusement il y a

Accent
[automatique bw l(liolnét^■^^^

A partir d. 45*^

Tout Inclus, O*

lfZjJ=JJ
Gagnant du prix d'excellence pour la 4e année 

Garanti! du groupe molopropulseur ^ 659, boul. St‘Joseph_
deSans/IMlKKIkni '
Assistance roititre de 3 ans,'60 000 km

(prolongtnwnl 8i li SOt Rh)
Québec 623-5471
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L’AFOGIM perdra 
moins que prévoi

L
9 AiJipnit* de mist* en valeur de lu 

forêt prhw de la (iaspésie et 
I de» île«-dt*-la-.Madeleine essuit»- 
ra une perte de lü^% à son bud^‘t de 

fonetiunnenient de 1997, qui se situait 
à 2 2461)00$. L’organisme devra fone- 
tionner avei‘ 2()l8lK)üS, soit 22HlMKtS 
de moins. C'est passablement moins 
important que la pt‘rte antieipét* par 
les dir4?i‘ants de qui erai-
gnaient une réduction de r)4%, soit 
près de 1,2 millions. U* président de 
l’ALXXîlM. Bt'rtin Saint-Ongi*, s’attend 
à ce que les ministres rt'sponsables de 
la forêt prhée, Guy Che\Tette et Jean- 
!*ierre Jolhet, comptmstmt les pt‘rtes 
lors du pixx-hain budgiH québécois, qui 
ferait passer l’enveloppt' de 29,5 à 53,5 
millions S. Cette année toutefois, cette 
hausse du budgi^t de 4 millionsS ne 
sera pas gérée* par les agences. Le bud­
get régulier de l’.XLXXîlM est en princi­
pe garanti pour cinq ans. G.G.

Le fleurdelisé en musique
LE SOLEIL E'ATniCE LAROCHE

D
U V'igneault magistralement joué par le 
groupe musique-étude; un bref exposé 
sur la petite histoire des anciens dra­
peaux du Québw et de l’actuel; une cérémonie 

de « salut au drapeau » à l’occasion de son 50''

anniversaire; et un minispectacle de rap, en 
français: tout ça a marqué le lancement de la 
Semaine internationale de la francophonie, à 
l’école secondaire Les Etchemins de Charny, 
hier. Quelque 250 étudiants y ont participé.

Toutceijue 
ête, je le Irouve

salon

O
SALON NATIONAL DE L'HABITATION
ET DE L'AMÉNAGEMENT EXTÉRIEUR

Du 18 au 22 mars 1998
au Nouveau Centre des Congrès de Québec

Tous les nouveaux produits en ameublement, décoration, salles de bains, 
portes et fenêtres, énergie, chauffage, climatisation, matériaux 

de construction et de rénovation, aménagement extérieur.

Attractions

BONAVENTURE

Enquête demandée sur le prix 
de l’essence en Gaspésie

G
uy LelièvTe, le député de Gaspé, estime que la 
Régie de l’énergie du Québt*c de\Tait faire enquête 
dans les plus brefs délais sur le prix de vente de 
l’essence en Gaspésie. Dans une lettre adressée au prési­

dent de la Régie, le député affirme que les détaillants indé­
pendants d’essence n’ont pas les ressources financières 
pour supporter un prix à la pompe qui a souvent descen­
du au niveau plancher de 46<r le litre au t'aura des derniers 
mois. Les détaillants n’ont pas les moyens non plus 
d’engagi*r une lutte juridique contre Irving, pointée du 
doigt pour la guerre de prix cette année. « Malgré l’entrée 
en vigueur, le 11 févTier, de l’article 59 et de l’alinéa d) de 
l’article 139 de la Loi sur la Régie de l’énergie, la situation 
en Gaspésie ne s’est pas améliorée. Au contraire, depuis 
cette date, les prix ont chuté comme jamais auparavant. » 
Plusieurs détaillants indépendants de la Gaspésie ont 
fermé leurs portes depuis deux ans. Ceux qui tiennent le 
coup manifesteront aujourd’hui à Bonaventure. G.G.

RIMOUSKI

Feu le Plan de l’Est

Les producteurs de bois de l’Est du Québec devront 
définitivement mettre une croix sur les bénéfices 
qu’ils retiraient directement du plan forestier de 
l’Est du Québec. 11 n’est plus question pour le gouverne­

ment du Québec de continuer à assumer la relève des 
autorités fédérales, qui donnaient à l’Est du Québec un 
statut d’exception au Québec, depuis le début des années 
80. Au cours des cinq prochaines années, les crédits 
accordés pour l’aménagement de la forêt privée diminue­
ront de 8,1 millionsS à 6,8 millionsS par année. À cela 
pourraient s’ajouter des sommes provenant des différents 
programmes du fonds de développement régional. C.T.

MATANE

Voyage pédagogique à Boston
V

A
 partir de demain jusqu’au 22 mars, une quinzai­
ne d’étudiants en techniques d’aménagement du 
territoire du cégep de Matane entreprendront un 

voyage à caractère pédagogique à Boston. Ils auront alors 
la possibilité de constater comment l’aménagement du 
territoire s’effectue dans un grand centre urbain. Ils visi­
teront entre autres la vieille ville avec les quartiers du 
marché, du vieux port et de Beacon Hill. Une rencontre est 
prévue au senice de planification urbaine de la ville. Les 
élèves en profiteront aussi pour visiter Cambridge, les 
campus universitaires de Harvard et du Massachusetts 
Institute of Téchnology. R.P.

La naissance du Mouvement 
Tourisme est proche

La Chambre de commerce de la région de Matane 
invite tous les gens d’affaires sensibilisés à l’impor­
tance de l’industrie touristique dans l’économie 
régionale à participer à l’assemblée générale de fondation 

y du Mouvement Tourisme. Elle se tiendra aujourd’hui à 
' 19h 30, au l'*'' étage du Carrefour socio-culturel. l'arrainé 
par la Chambre, ce nouveau mouvement a pour mission de 
développer et d’exploiter le potentiel touristique de la 
région de Matane, par la concertation et la mise en com­
mun des forces vives du milieu, précise le directeur géné­
ral de la Chambre, Guy Desjardins. R.P.
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Visitez:
La Maison sans frontières, une résidence de style avant- 

gardiste, réalisée par Les Constructions CLR Marcoux.
• Le Refuge champêtre, un rêve à la campagne, 

réalisé par Lortie Constructions, présenté par 
Le Pavillon Télé 4 de la Relève québécoise.

• «Le chez-soi adapté d'Irène Auger», le mariage 
du design et de l'ergonomie présenté 

par la SHQ et L’Atelier Avant-Garde.
• «De la cave au sous-sol», un projet de rénovation 

évolutif, selon Josée Gouin, designer SDIQ, 
réalisé par Groleau et Quincaillerie Durand.

• «Un paysagiste dans ma cour», 
des paysagistes membres de VAPPQ

présentent sept jardins de rêve.
• «Les quatre saisons de Patrick Roy»,

des pièces selon les tendances du jour 
créées par Catherine Tremblay, 

designer SDIQ, pour le 
populaire gardien de but.

• «La Terrasse Protectron», assistez 
aux conférences données par 

des experts en habitation.
«La Cour des artisans», des ateliers 
vivants de métiers d'art traditionnel.

• «L'univers du thermoplastique».
Prémoulé et cinq de ses cuisinistes 

présentent les nouvelles tendances
du marché.

«Sears ou la rénovation bien pensée»,
l'ABC des travaux de rénovation.

De plus: confiez vos bambins 
en toute quiétude à

«La Halte-garderie Microtec».

STATIONNEMENTSHEURES D'OUVERTURE PRIX D ENTREE STATIONNEMENTS
Mercredi, |•«dl, vendredi 12h a 2?h Adultes 9$ complexe G (1575 placesi
Samedi .............................10ha22li Etudiants et aines 7$ Carre d Youville (1360 places)
Dimanche ......................... 10ha20h Enfants de 6 a 12 ans 3$ Place Quebec (1000 places)

L.' tiilletterie fermera une demi heure avant la clôture du salon.

RIVIÈRE-DU-LOUP

Rencontre avec un de nos 
maîtres d’échecs

Le maître d’échecs québécois Réjean Castonguay 
disputera une partie en simultanée contre dix 
concurrents, au café étudiant Le Carrefour du 
cégep de Rivière-du-Loup, jeudi. La rencontre, présentée 

sous l’égide du club d’échecs du collège, débutera à midi. 
Les étudiants qui veulent se mesurer au maître devront se 
présenter au Carrefour à 11 h 55 au plus tard, le jour de la 
présentation. Cette rencontre hors du commun est ouver­
te au public. Ces derniers devront aussi se pré.senter 
avant midi. Le club d’échecs du cégep de Rivière-du-Loup 
compte une vingtaine de membres actifs. M.L.

BAIE-COMEAU

Le cégep crie son ras-le-bol

L
9 ensemble de la direction, du personnel et des étu­

diants du cégep de Baie-Comeau dit non aux coupes 
i dans le réseau collégial. Ils se sont réunis hier pour 
le dire de vive voix au député péquiste de Saguenay 

Gabriel-Yvan Gagnon et s’attendent à ce que le député fasse 
part de leurs doléances au gouvernement. IXîpuis trois ans, 
le cégep de Baie-('omeau a vu son nombre d’employés pas­
ser de 167 à 144, ce qui représente 1,5 millions de moins 
versés en salaires. \je personnel cadre a particulièrement 
écopé avec des coupures de 47%. l\)ur le directeur général 
du cégep de Baie-Comeau, Jean-Marc; Cliche, si l’institution 
continue à s’affaiblir, elle ne pourra plus contribuer au 
développement régional. Le député Gagnon a assuré les 
représentants que leur message se rendra à la ministre de 
l’Education l’aullne Marois et au premier ministre. S.P,

PAGLUETi
NISSAN

Maxima 98

partir de

Location 30 mois

35ê0, bout. <h le Rive-Sud (ShDavUI) léviê 
(eut. 20, forfw 321) Tél.: (dit) $38-3i3$

-------------------------------------- f
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Daniel Caza
COMMENTEE

Trop beau 
pour être vrai

MONTRÉAI. — 1a* Canadien a raté une 
belle oeeasion, hier soir, de faire croire 
à ses partisans qu’il appartient à ce pe­
tit {froupe d’équipes qui peuvent espé­
rer «tnnaître de bonnes séries élimina­
toires. Après une victoire contre les 
Devils et une récolte de sept points sur 
une possibilité de dix, on pensait bien 
qu’il était parti pour la gloire. Qu’il al­
lait couronner ce passagi* à domicile 
d’un gain facile. Surtout contre les 
Fiâmes de Calgar>; un club sans vérita­
ble identité qui présente une fiche de 14 
matchs sous la barre de ,.'i(M).

Mais c’était trop beau pour être vrai. 
Ce n’est peut-être qu’une impression, 
mais à chaque fois que cette équipe 
profite d’un congé d’entraînement, elle

■fournit un effort misérable le lende­
main. Elle n’a joué qu’une période, la 
troisième, et a ainsi réussi à se sauver 
avec un verdict nul de ^-3.

En première période, le Tricolore a 
pratiqué un style de jeu identique à 
celui qui les a fait gagner contre le New 
Jersey. Le problème, c’est que les Fla­
mes ne sont pas du calibre des Devils et 
qu’il ne servait à rien d’attendre les o(v 
casions de marquer contre eux. 11 lui 
aurait plutôt fallu ouvrir la machine et 
provoquer des choses à l’attaque. Mais 
tout le monde dormait. Les Flames ont 
obtenu neuf occ'asions de marquer con­
tre seulement quatre pour les Mont­
réalais.

- Ce qui est plus incroyable encore, 
c’est que c’était l’adversaire rêvé pour 
les petits oatineurs montréalais. Car, 
même si les Flames n’imposent rien au 
plan physique, les Saku Koivu, Mark 
Recchi et Sébastien Bordeleau ne sont

• pas parvenus à se démarquer.
; En deuxième, le lYicolore a ouvert un
- peu plus la machine, mais ce sont les 
Flames qui ont été les plus dangereux. 
Andy Moog a résisté de manière su­
perbe devant Corey Stillman et Andrew 
Cassels, mais le vieux ne pouvait pas 
toutes les arrêter. On ne peut le tenir 
responsable des buts de Stillman et de 
Sandy McCarthy, marqués tous deux 
vers la fin de l’engagement, mais c’était

: le moment pour lui de réaliser deux
; gros arrêts et il a échoué.
■ Il a fallu que McCarthy sonne les clo­
ches de F’atrice Brisebois et que Sté­
phane Quintal se lance à l’attaque en 
troisième avant qu’on assiste à un cer­
tain réveil du Canadien. Boulin a ra­
massé les déchets, puis Benoît Brunet 
a poussé la rondelle dans le fond du but 
avec son patin.

Dwayne Roloson a beau avoir excellé 
devant le filet des Flames, ce n’est pas 
de cette manière que gagnent les clubs 
dominants.

Ludwig suspendu 
pour un match

La Ligue nationale de hockey a impo­
sé une suspension d’un match au dé­
fenseur des Stars de Dallas, Craig 
Ludwig, en attendant l’audition de sa 
cause aujourd’hui. Ludwig a été puni 
pour avoir asséné un coup de coude à 
l’ailier droit Teemu Selanne, des Migh­
ty Ducks d’Anaheim, le 13 mars. Le dé­
fenseur de 37 ans, qui présente une fi­
che de cinq passes en 65 matchs cette 
saison, a mérité une pénalité majeure 
et une inconduite de partie pour son 
geste. Les Stars, qui dominent la 
Conférence de l’Ouest avec 88 points, 
sont déjà privés des services de Mike 
Modano, Bob Bassen, Dave Reid, Be­
noît Hogue, Sergei Zubov, Derian Hat­
cher et Shawn Chambers. (AB)

Pas suffisant
Une lettre d’excuses et un chèque de 
3(K)()S US de l’équipe américaine mas­
culine de hockey ne sont pas suffi­
sants pour régler le dossier des cham­
bres saccagées aux Jeux de Nagano, 
ont fait savoir les dirigeants de l’Asso­
ciation olympique américaine. Dick 
Schultz, directeur exécutif de l’Asso­
ciation, et Bill Hybl, président, souhai­
tent encore que les deux ou trois 
joueurs impliqués dans l’incident se 
lèvent pour s’excuser publiquement. 
«J’estime que c’est un pas dans la 
bonne direction, mais cela ne dot pas 
l’affaire, a dit Schultz. Je préférerais 
recevoir des excuses des individus qui 
ont commis le saccage des chambres 
au village olympique. » Vendredi der- 

■ nier, le capitaine de l’équipe américai­
ne Chris Chelios a envoyé des excuses 
et un chèque de 3000$ aux organisa- 

•teurs des .leux (hr Nagano. (AB)
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■ MONTREAL — Se disant tout 
à fait heureux à Calgary, Valeri 
Bure prétend qu’il n’a pas vTai- 
ment eu sa chance à Montréal.

On parle ici d’un joueur offensif qui a 
surtout joué avec Vincent Damphous- 
se et Martin Rucinsky, qui a été utilisé 
régulièrement en avantage numéri­
que, et qui a quitté pour Calgary avec 
un total de sept buts en 50 matchs !

Auteur de 14 buts la saison dernière, 
le « mini-rocket » russe avait eu droit 
aux mêmes privilèges sous les ordres 
de Mario Tremblay, qui l’aimait bien.

Bure a constaté qu’il était toujours le 
premier à écoper lorsqu’on transfor­
mait les deux premiers trios.

Toujours est-il qu’il a raconté, hier 
matin, que les Flames sont une équipe 
avec un avenir plus encourageant que 
celui du Canadien: « Nous avons plein 
de jeunes joueurs de 18,20,22 ans qui 
sont déjà bons. C’est apeurant de pen­
ser à ce que ça va être. »
Jonas Hoglund, le joueur obtenu en 

retour de Bure, a souligné les noms 
des attaquants Jerome Iginla, Cory 
Stillman, Hnat Domenichelli et du dé­
fenseur Derek Morris, 19 ans seule­
ment, dont on mousse la candidateure 
au titre de recrue de l’année.

À 23 ans. Bure, qui n’a jamais man­
qué de confiance en lui, se voit dans ce 
groupe de futurs jeunes stars.

TROIS COMMOTIONS
Avant de subir une troisième com­

motion cérébrale, il a surtout joué en 
compagnie de Michael Nylander, Cory 
Stillman ou .Marty .Maclnnis, au sein 
d’un des deux premiers trios. Il a trois 
buts (et deux passes) en sept matchs, 
mais tous réussis dans le même, 
contre Edmonton, son dernier dans un 
filet désert.

Il a aussi été utilisé au .sein des uni-
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Jonas Hoglund a finalemmt marqué son premier but avec le Canadien.

tés spécialisées.
Sa commotion cérébrale a été subie 

le 3 mars contre 'Fampa Bay et il est re­
venu au jeu samedi à Toronto: «Ce 
n’était pas un dur coup mais comme 
j’en avais déjà subi deux... »

Ne craint-il pas un peu ?
«C’est le hockey, répond-il. Ce n’est 

pas du ballet. »
Les Flames, selon Bure, forment un 

groupe plus relaxe qu’à .Montréal, pro­
bablement parce que plus jeune, mais 
il a servi une autre explication tor­
tueuse: «À Montréal, les francopho­
nes forment un groupe et les anglo­
phones, un autre. C’est normal, 
mais... »

Concernant le match d’hier. Bure a 
commencé par dire que tous étaient 
importants pour une équipe qui lutte 
pour participer aux séries, mais il a fi­
ni par admettre que ce n’était pas un 
affrontement tout à fait comme les au­
tres pour lui, qui n’avait jamais connu 
d’autre organisation que celle du Ca­
nadien.

Et à l’écouter, il est parfaitement 
tombé à Calgarv” « Tout le monde a été 
correct avec moi, les dirigeants, les 
partisans qui m’arrêtaient dans la rue 
et, surtout, les joueurs. »

Était-il heureux à Montréal?
La réponse a été un oui de circons­

tance, fort peu convaincant.

Bouchard sur 
le banc

J«H*1 Bouchard rtvhauffe le banc à Cai- 
gaiy même s’il a joué pour l’équipe ca­
nadienne à .Nagano. Le défenseur 
montréalais est tracassé. 11 ne l’a ja­
mais dit tel quel, mais il semble clair 
que son entraîneur et lui ne sont pus 
sur lu même longueur d’onde. Bou­
chard jouait régulièrement jusqu’à ce 
qu’il subisse une commotion cérébra­
le. Il est allé retrouver lu forme à 
St.John, dans la L.\H, et, depuis son 
retour, il n’a été utilisé que dans un 
match sur huit. Il a pris part à 27 
matchs en tout. Il dit respecter quand 
même son entraîneur: «C’est une ex­
périence qui va faire de moi un meil­
leur joueur. » Il a entendu des rumeurs 
de transaction qui l’amenait chez lui, 
aviH* le Canadien. (1*C)

Hoglund va 
débloquer

Bouchard a confirmé tout ce qu'on a 
dit de son ancien coéquipier, Jonas 
Hoglund: « Il va débloquer, il a trop de 
talent. Il frappe aussi, et il pouvait 
avoir jusqu’à .sept ou luit lancers par 
match. « .Moi-même je lui disais: pau­
vre Hogie! Et quand il marquait (ce 
n’est arrivé que six fois en 5(i matchs 
à Calgary), tu voyais qu’il était sou­
lagé et se disait: enfin ! « Ça l’a surpris 
d’être échangé, ça ne lui était jamais 
arrivé. » (11,')

Thibault comprend
À ceux qui s’étonnaient qu’il ne .soit 
pas devant le filet à la suite de ses 
deux victoires sur les Rangers et les 
Devils, auxquels il n’a concédé que 
trois buts en tout, Jocelyn Thibault a 
répondu: «Andy (.Moog) avait eu un 
bon match contre Vancouver et c’est 
moi qui ai été désigné contre les 
Rangers. C’est la façon dont Alain (Vi- 
gneault) fonctionne. » (I’d

Popovic en uniforme
Beter Bopovic, qui s’était blessé à un 
genou vers la fin du match précédent 
contre les Devils, a pu endosser l’uni­
forme contre les Flames. De sorte que 
la présence d’Andy Moog devant le 
filet était le seul changement. Remis 
de son abcès dentaire, Shajme Corson 
a recommencé à patiner hier malin, 
mais il l’a fait en solitaire avant le 
reste de l’équipe. Il soigne toujours 
une blessure à la hanche qui l’a forcé 
à rater 16 des 18 derniers matchs du 
Canadien. (IX.’)

Tous les matchs
Le défenseur recrue Derek .Morris, 19 
ans, est le seul joueur des Flames avec 
leur meilleur compteur Theoren Fleu­
ry à avoir pris part à tous les matchs 
cette saison. Il s’est présenté à Mont­
réal avec huit buts à sa fiche. (BC)

Félix Potvin 
doit produire

Murphy le pousse 
au pied du mur

Le joueur de 
la semaine 
avec une 
moyenne 
de 1^5

TORONTO (BC) — L’adversité, sem- 
ble-t-il, fait surgir la force de caractè­
re de Félix Botvin.

Bour la première fois depuis son ar­
rivée dans la LNH il y a six ans, Bot­

vin n’est pas 
sous l’aile pro- 
tectriee des diri­
geants des Maple 
Leafs de Toron­
to.
On l’a, finale­
ment, mis au défi 
pour constater 
de quel bois il se 

chauffe véritablement.
Au cours des trois dernières an­

nées, plusieurs observateurs l’ont 
placé sur un piédestal, parlant de lui 
comme d’un des trois meilleurs gar­
diens de la ligue même si ses statisti­
ques ne le prouvaient pas.

En raison des succès qu’il a connus 
à ses débuts à Toronto, ville de l’exa­
gération. on a eu tendance à exagérer 
les prouesses dans son eas.

LA PRESSION
Cette saison. Botvin doit se montrer 

sous son vrai jour. La pression est 
forte: on lui demande de conduire les 
Maple Leafs vers les séries élimina­
toires, comme Ron Tugnutt l’a fait 
l’an dernier dans l’uniforme des Sé­
nateurs d’Ottawa.

Il accomplit le travail depuis quel­
que temps et. hier, ses efforts ont été

récompensés par le titre hebdoma­
daire de joueur de la semaine. Botvin 
a gagné trois des quatre matchs qu’il 
a commencés la semaine dernière, 
conservant une moyenne de 1,25.

L’homme qui incite le « Chat » à sor­
tir les griffes est l’entraîneur .Mike 
Murphy, qui .se montre plus exigeant 
à l’endroit du gardien numéro un de 
l’équipe depuis le début de l’année 
1998.

Murphy a maintes fois répété que 
les Maple Leafs n’atteindront pas les 
séries sans d’excellentes performan­
ces de la part de Botvin. Il n’a pas dit 
la même chose au sujet des Mats Sun- 
din, Mathieu Schneider ou Jason 
Smith.

MURPHY
II ne parle que de Botvin. Et la .stra­

tégie de Murphy fonctionne jusqu’à 
maintenant. Le gardien d’.Anjou n’a 
accordé que 16 buts en neuf matchs 
depuis la pause des Jeux oÇvmpiques.

Ce n’est donc pas surprenant que 
les Maple Leafs aient récolté 11 
points sur une possibilité de 18 au 
cours de cette séquence.

De toute évidence. Botvin est le 
joueur le plus important de l’équipe 
depuis trois semaines. Les Maple 
Leafs lui demandent de garder le 
rythme durant cinq autres semaines.

Cinq semaines qui pourraient être 
cruciales pour l’avenir de IVitvin chez 
l#s Maple Leafs.
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Brian Savage obstrue la rue de Fél^ Potvin lors d'un rÀent match.


